
Organe d’information de l’Association Maison Chance

 N° 13,  Décembre 2004

JOYEUX  NOËL !

Vie de l’Association 
Maison Chance Suisse
L’assemblée générale annuelle de l’As-
sociation Maison Chance de Suisse s’est 
déroulée le 30 octobre 2004 à Lausanne, 
en présence de Tim Aline, en marge de 
la fête de la Maison Chance organisée 
le même soir dans les locaux du centre 
paroissial de St-Matthieu.

L’assemblée a approuvé le rapport d’acti-
vités présenté oralement par le comité, de 
même que les comptes de l’association. 

Le bilan est positif, les récoltes de fonds 
progressent, mais il a fallu constater que 
l’objectif de l’association suisse, qui est 

de réussir à couvrir les frais de fonction-
nement ordinaires de la Maison Chance, 
n’est pas encore atteint. Il faut trouver 
encore une centaine de membres réguliers 
pour y parvenir (utilisez le talon d’ins-
cription de la page 4) .

L’assemblée a élu deux nouveaux mem-
bres au comité: Corinne Lori et Nicole 
Huesler. Elle a réélu pour une année 
Jean-Marie Choffat comme président, 
ainsi que Christophe Ansermoz, Laurent 
Rebeaud, Jean-Alexandre Ducrest et So-
phie Hornung.

L’état des finances a permis au comité 
de porter la contribution mensuelle de 
notre association de 5000 à 7500 francs, 

soit environ les trois quarts des frais de 
fonctionnement de la Maison Chance.

La belle fête du 30 octobre
La fête qui a suivi l’assemblée générale 
a été un beau succès, grâce à la partici-
pation de 120 membres et sympathisants, 
dans une ambiance chaleureuse et sti-
mulante. Les performances culinaires de 
Tam Nguyen (qui a pris en charge tous 
les frais du repas) et le défilé de mode 
vietnamienne ont eu un tel succès que le 
comité se promet de recommencer l’an-
née prochaine! Grâce à la générosité de 
tous, le bénéfice de cette soirée, tous frais 
déduits, est proche de 8000 francs.

Dans ce numéro...

La Maison Chance se refait une 
beauté, et prend de la hauteur 
pour lutter contres les inonda-
tions. Un sacré chantier (p. 2)

La Maison Chance est en deuil. 
Hat, le premier paraplégique re-
cueilli par Tim, il y a dix ans, est 
mort cet automne (p. 3).

La Maison Chance augmente la 
production de son atelier: che-
mises, cartes peintes, étoiles et 
animaux en tissus (p.4).

***

Les pensionnaires de la Maison 
Chance peuvent rénover leur lo-
gis, conquérir leur autonomie, 
construire leur avenir grâce au 
soutien financier que nous leur 
assurons.

Merci à nos membres et sym-
pathisants d’utiliser le bul-
letin inséré dans ce journal 
pour acquitter leur cotisation 
2005!

Le comité
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On n’aura plus 
les pieds  

dans l’eau
Les travaux de rehaussement de notre sol 
pour lutter contre les inondations ont fina-
lement débuté.

Ces derniers temps, chaque averse violente 
provoquait une brusque montée des eaux, 
nous rendant la vie difficile.  Il n’était plus 
temps de tergiverser. Nous avons lancé 
les travaux avant de savoir exactement 
comment ils seraient financés. Si la re-
cherche de fonds que nous avons lancée 
auprès des organisations humanitaires au 
Vietnam n’aboutissait pas, nous avons 
confiance dans nos amis suisses pour nous 
tirer d’affaire...

Un mois de chantier,  
6300 dollars de frais
L’ingénieur volontaire, M. Cu, a conçu le 
plan d’ensemble des travaux et a fourni une 
estimation de ces derniers qui devraient 
atteindre la somme de 6300 dollars. En 
dépit d’un montant relativement modeste 
au regard des critères occidentaux, c’est 
un véritable chantier auquel nous nous 
attaquons, qui se déroulera sur un peu plus 
d’un mois.

Les travaux
En quoi consistent exactement les travaux? 
Voici le programme:

• Le sol sera rehaussé d’environ 55 cm sur 
la totalité de la surface concernée par les 
inondations, soit plus de 450 m². Une 
épaisse couche de sable, une coulée de 
béton, des briques pour encadrer le tout, 
la pose de carreaux en terre cuite et le 
tour est joué!

• Les portes et les parois en bois seront 
découpées pour être adaptées au rehaus-
sement. Les plafonds en bois, abîmés, 
seront remplacés par des lattes en plas-
tique, ce qui nous oblige à modifier les 
installations électriques.  Il faudra rem-
placer également une partie du mobilier, 
et repeindre toutes les pièces.

• Le système d’évacuation des eaux sera 
rénové. Une fosse septique supplémen-
taire va être construite (l’ancienne est 
trop basse par rapport au niveau général 
du sol), les canalisations seront refaites, 
et un conduit d’égout en béton sera ins-
tallé à l’extérieur pour nous raccorder au 
réseau d’égouts urbains.

• L’entrée du bâtiment sera réaménagée, 
avec une rampe, un portail coulissant et 
une loge pour le gardien.

La vie continue...
Un tel chantier ne va pas sans un mini-
mum d’organisation car la Maison Chance 
doit continuer à fonctionner.  Nous avons 
loué juste à côté de la Maison Chance une 
chambre dont la capacité n’est pas illimi-
tée. Il faut donc procéder avec ordre et sans 
précipitation, ce qui n’est pas une mince 
affaire. Actuellement la grande chambre 
des garçons (Thang, Phung, Hung, Duy, 

Nguyen, Tam) est en travaux, ainsi qu’une 
chambre de filles (Lien, Hanh, Dieu, Ngot, 
Giau). Les garçons ont déménagé dans la 
chambre louée, et les filles ont investi la 
salle de classe située dans la cour, obli-
geant le professeur de français à voyager 
au gré des salles disponibles.

Nous n’en avons pas fini avec les amé-
nagements et réaménagements: les deux 
chambres sont pratiquement achevées, 
les autres suivront ... et viendra le tour des 
ateliers et de la cour. Soit quinze pièces à 
refaire avant les fêtes ! Avec de la rigueur 
et de la bonne volonté, nous respecterons 
cette échéance, pour achever l’année dans 
la bonne humeur et une Maison Chance 
rajeunie !

Dernières nouvelles 
de Saigon



Hat, paraplégique, a vécu plus de 
dix ans à la Maison Chance. Il est 
devenu comptable. Il s’est marié. 
Il est mort à 37 ans.

Souvenirs de Tim
Hat est né au sud du Vietnam (province de 
Dong Nai) en 1967, mais son lieu d’origine 
est le nord, et on peut l’entendre à son 
accent. Il a grandi dans un village formé 
de populations catholiques qui ont fui le 
nord du pays en 1954. On s’est rencontrés 
en 1994, il avait 27 ans. Il était seul à l’hô-
pital, tout maigre et malheureux, avec des 
escarres et beaucoup de fièvre. Le reste de 
sa famille (une grande sœur, mariée avec 
quatre enfants) l’avait aussi abandonné. 
Hat fut le premier paraplégique accueilli 
à la Maison Chance, qui était encore une 
maison louée, au toit de paille.

A cette époque nous n’avions pas encore 
de personnel, c’est moi qui nettoyais ses  
escarres. Puis la Maison chance a grandi, 
j’ai acheté un premier ordinateur pour que 
les questions administratives deviennent 
plus faciles à gérer. Hat et moi avons 
appris à utiliser les nouvelles techniques 
ensemble, la comptabilité aussi. Petit à 
petit la santé de Hat s’est améliorée. Dans 
notre « bande » de plus de 30 paralysés, 
il était de ceux qui avait l’air en meilleure 
forme… On ne sait jamais ce que nous 
réserve le ciel.

Hat était curieux, rapide, avide de contacts 
humains: il devint une sorte d’assistant et 
a fait le réceptionniste dès le jour où la 
Maison Chance a eu le téléphone (1995).  
Il s’est essayé au dessin textile. Il a appris 
à jouer de la basse et animé plusieurs ma-
nifestations de la Maison Chance.

On l’a aidé à suivre une formation de 
comptable, et il fut nommé en 2002 res-
ponsable de la comptabilité de la Maison 
Chance Vietnam. C’est alors qu’il a ren-
contré Oanh, une belle jeune femme va-
lide. Nous avons célébré leur mariage ainsi 
que la nouvelle indépendance de Hat.

Durant ces dix dernières années, Hat était 
toujours la première personne à s’occuper 
des « invités ». Malgré sa pauvreté, il était 
toujours prêt à organiser des fêtes chez lui 
(sa petite chambre louée) pour remercier 
tous les amis de la Maison Chance, vietna-
miens ou étrangers. Je suis d’ailleurs sûre 
que personne n’a pu oublier sa gentillesse 
et son hospitalité…

Tim Aline Rebeaud

La Maison Chance en deuil

Témoignage de Julien
Je suis arrivé au Vietnam début septem-
bre. A côté des cours de français, j’ai dû 
reprendre tant bien que mal le fil de la 
comptablité, que Hat  ne pouvait plus as-
surer depuis le début du mois d’août du fait 
de ses ennuis de santé. De Hat, je savais 
très peu de choses, sinon que son unique 
rein lui faisait des misères et l’obligeait 
à être fréquemment hospitalisé. Je dois 
avouer qu’à ce moment j’ignorais qu’il 
était davantage qu’un collaborateur pour 
la maisonnée. J’étais loin d’imaginer que 
moins de deux mois plus tard, invité à le 
soutenir comme un proche, je le verrais, 
peinant à respirer sur son lit de mort, puis, 
immobile dans son cercueil de verre.

Travailler à Maison Chance, c’est donc 
bien plus qu’accomplir des tâches de ges-
tion, d’administration, de pédagogie… 
C’est vivre au quotidien avec une cin-

quantaine de personnes, pour 
le meilleur et pour le pire, par-
tager les joies et les souffran-
ces. Rapidement il est devenu 
évident que Hat ne reprendrait 
pas ses fonctions avant un bon 
moment. Cette tâche m’était 
donc dévolue le temps de mon 
séjour. Je le croisais de temps 
en temps, lorsque sa santé le 
laissait en paix, dans la cour de 
la maison, entouré des gens qui 
constituaient sa famille depuis 
plusieurs années, souriant mal-
gré son extrême fatigue. Mais 
de là à imaginer…

Alors que Tim est déjà en Eu-
rope, en octobre, on m’apprend 
que Hat a de nouveau été hos-
pitalisé. En fait, il est mourant. 

Quelques jours après, il est rapatrié chez sa 
famille, sa famille de sang, à quelques di-
zaines de kilomètres de la Maison Chance. 
J’ignore qui a pris cette décision, et pour-
quoi. Durant cette période, les membres de 
la Maison Chance veillent constamment 
sur son état de santé, sans pouvoir déci-
der grand-chose. Moi-même, je fais partie 
d’un des convois qui vont lui rendre visite 
alors qu’il est dit perdu par sa famille. 
Voir cet homme agonisant, au milieu de sa 
famille qui semble faire comme si la céré-
monie funèbre a déjà commencé, est une 
expérience étrange. Quel contraste avec 
ses amis de Maison Chance, qui tentent de 
lui apporter des mots de réconfort…

Une semaine plus tard, après des jours de 
souffrance, Hat nous quitte. Les gens de 
Maison Chance vont se relayés pendant 
vingt-quatre heures pour lui rendre un der-
nier hommage. Julien Delord

Hat avec sa femme Oanh. Ils se connaissaient depuis quatre ans et s’étaient mariés en 2002.
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Formule d’inscription à renvoyer à l’Association Maison Chance,  
case postale 5201, 1003 Lausanne

Nom, prénom :____________________________________________

Adresse complète : _________________________________________

Tél, fax, e-mail : ___________________________________________

(Cochez les cases qui correspondent à vos choix)

Je désire soutenir les activités de la Maison Chance sous la forme suivante:

Membre de l’Association Maison Chance Suisse (avec droit de vote à l’Assem-
blée générale et abonnement au journal de la Maison Chance)
Je préfère payer la cotisation annuelle de Fr 150.—

au début de chaque année
par un versement mensuel de Fr 12.50.

Sympathisant (avec abonnement au journal de la Maison Chance)
Je m’engage à verser

une contribution de Fr ______  au début de chaque année
une contribution mensuelle de Fr __________ . 

Donateur occasionnel
Je verse la somme  de Fr _________ pour soutenir les activités de la 
Maison Chance au ccp 17-453245-1. 
Je désire recevoir régulièrement le journal de la Maison Chance 

Travail concret
Je suis disposé à soutenir la Maison Chance en offrant, dans les limites de mes 
disponibilités, une collaboration dans les domaines suivants:

secrétariat 
organisation de réunions (conférences, expositions, tenue de stands) 
stands (distribution d’informations, vente d’objets en faveur de la Maison 
Chance)

Date et signature : _________________________________________

Adresses

Association Maison Chance Suisse  
Case Postale 5201  
1003 Lausanne 
ccp: 17-453245-1  
tél. : +41 21 653 21 86  
e-mail : comite@maison-chance.org  

Association Maison Chance France  
17, rue Hénon  
69004 Lyon  
France  
tél. : +33 6 20 60 41 78  
e-mail: maisonchancefrance@9online.fr

Maison Chance, Vietnam  
Tim Aline Rebeaud  
«Nha May May» 06/17  
D.Tan Ky Tan Quy - Khu pho 4  
P.Binh Hung Hoa A - Q.Binh Tan 
Ho Chi Minh - Vietnam  
tél. : +84 887 551 71  
fax : +84 887 551 71  
e-mail : tim@maison-chance.org 

Vous connaissez nos cartes peintes à la 
main ou nos produits de couture, comme 
les tortues, les crabes en 
tissu ou les étoiles brodées 
(mais sans doute pas en-
core les tout nouveaux 
poissons). Mais 
vous connaissez 
peut-être moins 
les dix person-
nes de l’atelier 
de dessin et les 
quinze de l’atelier 
de couture. La Maison 
Chance dispose en effet de deux équipes 
de production, soit 25 ouvriers.

Il y a deux mois environ, Tim m’a parlé 
de son intention de 
développer les ventes 

de produits afin d’être 
plus indépendants 
f i n a n c i è r e m e n t . 

Quand elle m’a proposé 
de me charger de superviser les 

commandes et la production, je 
n’ai pas hésité, car c’est un travail utile 
très stimulant. 

Pour cette fin d’année, nous avons reçu 
deux commandes importantes. Celle de 

Terre des Hommes 
Alsace, qui nous 

ont commandé 300 
chemises, 50 fa-
milles de tortues 
et une centaine 
de cartes. Mais 
également celle 
d ’un  g roupe 
d’étudiants bel-
ges qui ont pro-
posé d’organiser 

la vente de produits chez eux.  Ces com-
mandes s’ajoutent à celles de nos autres 
amis fidèles comme le WWF en Suisse 
(qui nous commande chaque année de-
puis trois ans environ 6000 
étoiles brodées), ou encore 
Basaid (Novartis Branch) et 
Tina Balkow de Bâle.

Notre objectif, pour l’instant, 
est de couvrir les frais de 
production. Nous versons 
environ 1250 euros de salaires mensuels à 
nos 25 ouvriers (le salaire moyen est d’un 

million de dongs, soit environ 50 euros). 
Des dépenses auxquelles il faut naturelle-
ment ajouter l’achat de matériel. 

Nous cherchons d’autres partenaires afin 
d’avoir un flux plus régulier de comman-
des. Pour répondre à une augmentation 
de la demande, nous avons réorganisé la 
gestion de nos stocks, ainsi que nos mé-
thodes de travail, notamment en faisant 
appel à un transporteur. Nos produits étant 
de bonne qualité, nous devons avoir une 
organisation professionnelle pour réussir 
à développer nos ventes. 

Nous n’essayons pas seulement de nous 
développer à l’étran-
ger, nous prospectons 

aussi à Ho Chi Minh 
Ville. Nous allons par 

exemple tenir des 
stands pendant trois 
jours à l’Université 

des Sciences sociales 
et humaines, que fréquentent un 

grand nombre d’étrangers apprenant 
le vietnamien. Ces stands permettront de 
vendre nos produits, mais également de 
faire connaître la Maison Chance au public 
vietnamien.

Vincent Cormier

• Les  personnes disposées à vendre 
autour d’elles des produits de la Mai-
son Chance, ou à tenir un stand, ou à 
en acheter pour elles-mêmes, peuvent 
s’adresser au secrétariat, tél. 021  653 
21 86 (le matin).

Produits: label «Maison Chance»


